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chemin à suivre pour faire cesser les maux dont sa patrie 
était accablée, parlez aussi aujourd’hui non seulement aux 
Français qui sont ici réunis, mais encore à ceux qui ne sont 
ici présents qu’en esprit, disons mieux, à tous ceux qui ont à 
coeur le bien de la France. Parlez, Seigneur, et que votre 
parole soit la bénédiction qui soutienne les évêques, qui faci
lite aux autorités, dont nous saluons ici les très dignes repré
sentants, la tâche d’assurer la vraie grandeur de la patrie, 
qui persuade tout Français de la nécessité de suivre la voix de 
Dieu, afin qu’après avoir imité Jeanne d'Arc ici-bas, il soit 
donné à tous de participer un jour à la gloire de l’héroïne 
devant laquelle nous avons enfin le bonheur de nous incliner 
en lui disant: “ Sainte Jeanne, priez pour nous! Sainte 
Jeanne, priez pour votre patrie! ”

LE PERE BAROLET

H
E Père Barolet, de l’ordre des rédemptoristes, est mort 

l’avant-veille de la Pentecôte, le vendredi soir, 21 
mai. Dans quelque coin du pays que ce fût, quand 

la triste nouvelle est parvenue, elle a dû éveiller dans les 
coeurs un écho doulourèux. Car, où le Père Barolet n’était-il 
pas allé, où n’avait-il pas prêché, où n’était-il pas connu et 
aimé? En trente et quelques années, il avait donné, dans les 
centres canadiens, ici ou aux Etats-Unis, nous écrit l’un de 
ses confrères, près de neuf cents missions. Ce qui veut dire 
qu’il avait été constamment sur la brèche, les armes à la main. 
Mais ses armes à lui n’avaient rien de celles dont on se sert 
sur les champs de bataille >ù l’on tue. €’étaient des armes 
pacifiques, celles de l’apôtre à l’âme convaincue et au coeur 
chaud.

Si le Père Barolet, en effet, comme on nous l’écrit encore, 
n’avait pas-les avantages qui font les prédicateurs de haute
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